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Pour la deuxième année consécutive, soutenus par le service municipal de 
la Jeunesse et Madame Marie-Laure Pignol, leur professeure en Sciences 
économiques et sociales, les élèves de Terminale ES du lycée Pauline Roland 
ont organisé au sein de leur établissement, du 9 au 14 décembre, une 
collecte de denrées non périssables au profit de l’épicerie solidaire Sol’Épi. 
Après avoir mené une campagne enthousiaste et didactique, grâce à la 
générosité des élèves, des parents et du personnel du lycée, ils sont fiers 
d’avoir collecté cette année, un peu plus de 600kg ! Remis à l’épicerie 
solidaire le 20 décembre, ces denrées ont été, en ces périodes de fêtes, les 
bienvenues. Bravo aux élèves de Teminale ES et mille MERCIS !

A
vec la volonté de mener avec des 
lycéens une action solidaire, le service 
municipal de la Jeunesse propose l’an 
passé à Marie-Laure Pignol, professeure 
en Sciences économiques et sociales, 

ainsi qu’à ses élèves de 1ère ES, d’organiser au 
sein du lycée et au profit de l’épicerie solidaire de 
la ville, une collecte de denrées non périssables. 
Le projet fait l’unanimité. Vivement mobilisée, la 
classe collecte sur trois jours plus de 100 kg de 
denrées. Depuis cette première action solidaire, 
gagnés par le virus d’aider les Chevillais les plus 
démunis, les 22 élèves de Marie-Laure Pignol, 
désormais en Terminale dans la même section, 
ont décidé de mettre les bouchées doubles en 
renouvelant l’opération. « Ce projet s’inscrit dans 
le programme de sociologie de mon cours où 
nous étudions la mesure des inégalités et les 
façons de contribuer à la justice sociale, à la 
solidarité et au lien social dans des sociétés où 
s’affirme la primauté de l’individu », précise Marie-
Laure Pignol. Sincèrement heureux de passer 
de la théorie à la pratique, les Terminales ES 
ont donc mené tambour battant des actions 
de sensibilisation au sein du lycée, espérant, 
très motivés, dépasser le score de l’an passé ! 
Entre le 29 novembre et le 6 décembre, pleins 
d’élan, ils ont d’abord réalisé des affiches qu’ils 
ont placardées partout dans les couloirs du lycée. 
Après avoir distribué moult tracts à la cantine, par 
petits groupes de 2 ou 3 élèves, ils sont ensuite 
intervenus dans toutes les classes ainsi qu’auprès 
de tout le personnel de l’établissement. « Sur le 
principe du “Juste prix”, nous leur présentions des 
denrées non périssables, des produits d’hygiène 
pour adultes et d’autres pour bébés et les élèves 

devaient en deviner le prix du marché » déclare 
Marine, l’une des élèves. Et d’ajouter :« nous 
leur expliquions que ces produits seraient 
remis à l’épicerie solidaire et vendus à 10 % 
du prix réel ». L’occasion pour les 22 équipiers 
de présenter à leurs camarades le concept 
de l’épicerie solidaire et d’expliquer combien 
demander une aide alimentaire est, pour les 
plus démunis, une démarche difficile, vécue 
souvent comme une humiliation dans la mesure 
où cette dernière traduit une incapacité à pouvoir 
“consommer normalement”. L’occasion également 
de souligner que seuls les foyers ayant déposé 
un dossier en mairie accèdent aux aides mises 
en place à l’épicerie solidaire. La belle équipe 
des Terminales ES le proclame avec énergie 
tout au long de sa campagne : faire contribuer 
les clients  de Sol’Épi est une façon de respecter 
leur dignité et leur liberté de choix car payer, 
même un prix symbolique, les affranchit du 
sentiment d’être redevables et leur permet de 
choisir ce dont ils ont envie comme n’importe quel 
consommateur. À bons entendeurs … Dès 8h 
ce 9 décembre, un chariot aux couleurs de Noël 
accueillait en musique de nombreux donneurs. 
Après avoir circulé une semaine dans les couloirs 
du lycée ainsi qu’à la récréation, le 14 décembre 
et après pesée, le contenu affichait un peu plus de  
600 kg de denrées non périssables collectées ! 
« Comme quoi à plusieurs on est toujours plus 
forts ! » déclarent en chœur Marianne, Aurélie, 
Diarra et Myriam avant de conclure : « Maintenant 
tout ce qu’on souhaite, c’est passer le flambeau à 
une autre classe pour qu’une nouvelle collecte ait 
absolument lieu l’année prochaine ! » ● 
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